Élections : pourquoi dit-on que le résultat de dimanche est un « choc » ?
Les résultats du premier tour des élections régionales font beaucoup parler d’eux depuis dimanche car le Front national (FN) est arrivé en tête. Dimanche prochain, lors du second tour, on verra si ce parti d’extrême droite parvient à transformer cette avance en victoire.
6 régions sur 13
Le Parti socialiste (le parti du président de la République, François Hollande) et le principal parti d'opposition (Les Républicains) sont  fortement ébranlés depuis dimanche. Ces deux puissantes organisations politiques ont été devancées par le Front national (FN), longtemps considéré comme un petit parti.
Ainsi, sur les 13 régions que compte la France, le Front national est arrivé en tête dans 6 régions. Il n'a remporté aucune région dès le premier tour, car il n'a pas totalisé assez de voix. Mais il a de fortes chances de gagner au moins la région Nord-Pas-de Calais-Picardie et la région Provence-Alpes-Côte d'Azur, à l'issue du second tour, dimanche prochain.
27,83 %
Le Front national a remporté 27,83 % des voix. Cela signifie que plus d'1 électeur sur 4 a voté pour ce parti.Jamais autant de Français n'ont voté pour lui. En fait, à chaque nouvelle élection, le FN attire un peu plus d'électeurs. Par exemple, il y a trois fois plus de personnes qui ont voté pour lui dimanche que lors de la précédente élection régionale en 2010.
21,9 millions
Les chefs des partis politiques ont encore une semaine pour convaincre les électeurs, qui ne se sont pas rendus aux urnes, de voter au 2e tour, dimanche prochain. Et ces derniers sont très nombreux : la moitié des personnesinscrites sur les listes électorales ne se sont pas déplacées. Cela représente 21,9 millions de personnes.
Si beaucoup d'entre elles se décident à voter, les résultats du second tour pourraient être très différents du premier.
2017
Ces élections sont les dernières avant l'élection présidentielle qui aura lieu en 2017. C'est aussi pour cela qu'elles alimentent de nombreux débats et commentaires. Marine Le Pen, chef du Front national, affirme qu'elle aurait toutes les chances de devenir présidente de la France en 2017, si son parti remporte la victoire aux régionales.
Pour toutes ces raisons, de nombreux journaux, télés ou radios ont parlé de « choc » devant les résultats de ce premier tour d'élection. Mais c'est surtout parce que le Front national, aux yeux de beaucoup de Français, est un parti dont les idées sont éloignées des valeurs d'égalité, de liberté et de fraternité de notre pays.


Notre pays se défend
Après les attentats qui ont tué au moins 129 personnes vendredi soir à Paris, les dirigeants français ont réagi. Ils ont lancé des mesures, à la fois pour défendre les Français sur leur territoire et pour frapper directement Daech, l’organisation terroriste qui est à l’origine de ces attaques.
Mention AFP
Vendredi soir, rapidement après les attaques dans la capitale, le président de la République, François Hollande, s'est exprimé à la télévision. Il a notamment décrété l'état d'urgence. Ce dispositif n'est déclenché que dans les cas d'une gravité exceptionnelle. Pour définir les attentats du vendredi 13 novembre, il a parlé d' « actes de guerre ».
Voici un récapitulatif des actions mises en œuvre :
L'état d'urgence
Pour protéger les Français, François Hollande a décrété l'état d'urgence. Il n'a été mis en place que très rarement dans notre pays. Appliqué sur une durée limitée, ce dispositif donne plus de pouvoir aux services de police, tout en réduisant les libertés des personnes. Par exemple, en Île-de-France, il est interdit de participer à des manifestations ou des regroupements de personnes jusqu'au 19 novembre. Ensuite, les frontières de la France sont davantage surveillées. Enfin, les aéroports, les gares et les transports en commun, qui concentrent beaucoup de personnes, sont encore plus contrôlés.
Frapper Daech directement en Syrie
À la fin du mois de septembre, la France a commencé à intervenir en Syrie, en bombardant des lieux où se trouvent les djihadistes de Daech. Après une nouvelle frappe, dimanche soir à Rakka, la « capitale » desdjihadistes, le président de la République a annoncé que des avions militaires français continueront à viser l'organisation terroriste en Syrie. Pour soutenir l'effort de la France, François Hollande souhaite former unecoalition encore plus grande avec d'autres pays. Il s'agit de combattre les terroristes de Daech, en Syrie, là où ils sont le plus nombreux. C'est également dans ce pays que se trouvent les principaux camps d'entraînement des djihadistes.
Continuer la lutte contre les terroristes en France
Pour combattre le terrorisme sur le territoire français, de nouveaux postes vont être créés, de policiers et de gendarmes en particulier. Pour aider plus efficacement les forces de police dans leur travail, les services de renseignement ont été renforcés depuis les attentats de janvier. Ceux-ci recueillent chaque jour des informations pour détecter les individus qui pourraient commettre des actes terroristes et permettre leur arrestation. Grâce à leur action, environ six attentats ont été déjoués entre les mois de janvier et d'avril 2015.
Tirs dans un train : que s'est-il passé ?
Vendredi 21 août, une catastrophe a été évitée dans un train. Un homme, très lourdement armé, a surgi dans un wagon. Il a très vite été maîtrisé par des voyageurs.
Quels sont les faits ?
Vendredi 21 août, un Thalys en provenance d'Amsterdam file vers Paris. Armé d'un fusil d'assaut, d'un pistolet et d'un cutter, un homme entre dans un wagon. Au moment où il recharge son fusil, trois passagers du train, desmilitaires américains en vacances, interviennent. Ils bondissent sur l'homme et réussissent à le plaquer au sol, aidés d'autres passagers. L'un des Américains a été blessé légèrement. Mais un autre voyageur, plus grièvement.
Que dit le suspect ?
Depuis son arrestation, le suspect, Ayoub El Khazzani, a peu parlé. Il répète toujours la même version : il aurait trouvé par hasard une valise pleine d'armes dans un jardin public à Bruxelles, en Belgique. C'est alors qu'il aurait eu l'idée de s'en servir pour menacer les passagers du train, afin de les dévaliser. L'avocate qui le défend explique qu'il vivait dans la rue, sans ressource. Selon elle, il n'avait aucune intention de tuer les voyageurs.
Où en est l'enquête ?
Les enquêteurs ne croient pas l'agresseur. Ils sont sûrs qu'il aurait commis un massacre, s'il n'avait pas étémaîtrisé à temps. L'indice le plus évident est la grande quantité d'armes ainsi que les 270 munitions qu'il portait sur lui. D'autres éléments laissent penser qu'il s'agit bien d'un acte terroriste.
Qui est le suspect ?
L'enquête rassemble chaque jour de nouvelles informations sur Ayoub El Khazzani. Âgé de 25 ans, il est né au Maroc. Il a déménagé avec sa famille en Espagne quand il avait 18 ans. Ensuite, il est venu vivre en France. De là, il est parti en Turquie. Il aurait rejoint le pays voisin, la Syrie, où l'influence de l'État islamique est très grande et où les terroristes sont nombreux.
Depuis plusieurs semaines, il a beaucoup voyagé entre la France, la Belgique, l'Allemagne et l'Autriche. Il était déjà connu des services de renseignements de plusieurs pays. Ayoub El Khazzani restera en prison, le temps que l'enquête se poursuive.


S'allier pour combattre Daesh
Cette semaine, François Hollande rencontre plusieurs chefs d’État et Premiers ministres pour les convaincre d’aider la France dans sa lutte contre l’organisation terroriste Daesh. Aujourd’hui, il s’entretient avec Vladimir Poutine, le président russe.
Depuis les attentats du 13 novembre à Paris, le président de la République souhaite éliminer l'organisation terroriste Daesh, qui a commis les attaques. Dans un premier temps, il a décidé d'envoyer encore plus d'avions français bombarder la Syrie, occupée en partie par les djihadistes de Daesh. Et pour combattre plus efficacement encore l'organisation terroriste, il veut former une coalition, c'est-à-dire une alliance, avec d'autres pays.
Qui François Hollande a-t-il rencontré ?
Le président français a déjà rencontré David Cameron, le Premier ministre britannique (lundi), puis leprésident américain Barack Obama (mardi) et la chancelière allemande Angela Merkel (mercredi).
Les deux premiers ont annoncé qu'ils participeront à cette coalition, en particulier le président des États-Unis, qui possède l'armée la plus puissante du monde. « Nous sommes tous Français », a-t-il dit, dans notre langue.
Aujourd'hui, François Hollande rencontre le Premier ministre italien Matteo Renzi et le président russe Vladimir Poutine, dont l'armée est la deuxième plus puissante au monde.
Sera-t-il facile de s'allier avec la Russie ?
Depuis presque deux ans, les relations entre la France et la Russie sont compliquées, à cause de la situation en Ukraine, mais aussi parce que la Russie n'était jusqu'à présent pas d'accord avec la France et les États-Unis, à propos du président de la Syrie Bachar El-Assad.
Malgré tout, François Hollande estime que la Russie a aussi des raisons d'éliminer Daesh, parce qu'elle a également été touchée une attaque de l'organisation terroriste. Début novembre, en effet, un avion a explosé en plein vol et s'est écrasé en Égypte, avec 217 passagers russes à son bord.
C'est quoi, la diplomatie ?
En discutant longuement avec chacun des dirigeants de ces pays, François Hollande veut les convaincre des'unir pour combattre les terroristes de Daesh, car ils sont une vraie menace pour la France, mais aussi pour leurs propres pays.
Le Président doit aussi faire en sorte que des pays qui ne sont pas toujours d'accord, comme les États-Unis et la Russie, acceptent de lutter ensemble contre un même ennemi et en respectant certaines conditions. Au cœur des relations entre les pays, François Hollande tente de les convaincre qu'ils ont le même objectif. Cela s'appelle la diplomatie.
C'est quoi, le scandale Volkswagen ?
L’entreprise allemande Volkswagen est en pleine tempête. La première marque européenne d’automobiles est accusée d’avoir menti sur le niveau réel de pollution de certaines de ses voitures, en les truquant.
Qui a révélé l’affaire ?
Engagés par une ONG américaine qui dénonce la pollution des transports, des chercheurs ont réalisé des tests sur certains moteurs de voitures. Ils ont alors découvert que la marque Volkswagen, qui vend environ 10 millions de voitures par an, triche depuis 8 ans. Les tests, réalisés sur certaines de ses automobiles, ont montré qu'elles polluaient l'atmosphère 20 fois plus que ce que l'entreprise garantissait. 11 millions de véhicules sont concernés dans le monde, dont presque 1 million en France.
Comment la marque a-t-elle triché ?
Ces tests ont décelé la présence d'un logiciel, installé volontairement à l'intérieur de ces voitures. Sa fonction ?Truquer les émissions réelles de gaz d'échappement, en affichant des chiffres bien inférieurs. Or, l'Union européenne oblige tous les véhicules à respecter des règles pour éviter de polluer l'environnement. Il y a quelques années, Volkswagen avait assuré avoir trouvé une solution pour respecter les normes… En trichant, donc !
Pourquoi est-ce grave pour Volkswagen ?
Démission du patron, baisse de ses ventes, Volkswagen va mal depuis l'annonce du trucage. Vieille de 80 ansenviron, la marque est aujourd'hui la plus vendue en Europe et l'une des plus vendues dans le monde. C'est la première fois qu'elle connaît un scandale de cette ampleur. Volkswagen risque, en plus d'amendes colossales, de voir ses véhicules truqués interdits de circulation. Cependant, l'entreprise se porte bien et pourrait réussir à se sortir de cette crise.
En quoi cette affaire dépasse-t-elle l'entreprise Volkswagen ?
Depuis que la tricherie a été révélée, plusieurs autres marques qui font partie du même groupe que Volkswagen (Audi, Seat ou Škoda) sont soupçonnées d'avoir truqué leurs automobiles, au détriment des règlesde protection de l'environnement… En Europe et aux États-Unis, les dirigeants ont décidé d'étendre l'enquêteà d'autres marques automobiles.


C'est quoi, l'espace Schengen ?
400 millions de citoyens européens peuvent circuler librement en Europe. Ce droit a été permis grâce à la création, il y a 30 ans, d’un vaste territoire sans frontière intérieure, baptisé l’espace Schengen.
Le principe
Si tu voyages n'importe où dans le monde, en Asie, en Amérique, en Océanie, tu dois présenter ton passeport aux frontières pour que l'on contrôle ton identité.
Mais si tu voyages en Europe – en Allemagne, en Pologne, en Italie…- pas besoin de passeport. Tu passes d'un pays à l'autre librement, sans presque t'en apercevoir !
Mais comment est-ce possible ?
En 1985, il y a exactement 30 ans, des pays ont signé un accord afin de permettre à tous leurs habitants de circuler librement. Ils ont ainsi créé un immense territoire : l'espace Schengen du nom de la ville du Luxembourg où cet accord a été signé.
Ça va d'où à où ?
L'espace Schengen est immense. Il englobe 26 pays : tous les pays de l'Union européenne (à l'exception de la Bulgarie, de Chypre, de la Croatie, de l'Irlande, de la Roumanie et de la Grande-Bretagne) + 4 autres pays ne faisant pas partie de l'Union européenne : l'Islande, le Liechtenstein, la Norvège et la Suisse.
Ça sert à quoi ?
L'espace Schengen permet aujourd'hui à 400 millions d'Européens de voyager, de vendre, d'acheter, de faire du tourisme… et tout cela en toute liberté. C'est aussi un très fort moteur d'identité : quand on passe aussi facilement les frontières, on se sent un citoyen européen.
Pourquoi certains disent que l'espace Schengen est menacé ?
Depuis plusieurs mois, des centaines de milliers de migrants qui fuient leur pays en guerre débarquent en Grèce, espérant rejoindre le nord de l'Europe pour refaire leur vie. Leur voyage est rude, mais facilité par le fait qu'il n'y a pas de contrôle aux frontières. Or, les pays qu'ils traversent craignent pour leur sécurité. Et l'Allemagne, principal pays d'accueil, ne peut pas accueillir tous ceux qui lui demandent l'asile.
C'est pourquoi certains pays, dont l'Allemagne, ont décidé de rétablir une partie des contrôles à leurs frontières.
Cette fermeture est-elle illégale ?
Non. La fermeture des frontières est un droit dès lors qu'un pays pense que sa sécurité est menacée.
Depuis la création de l'espace Schengen, les frontières ont déjà été fermées 36 fois (*). Des pays ont notamment interdit l'entrée de leur territoire à des supporters de football violents qui menaçaient le bon déroulement d'un match. Mais c'est la première fois que l'espace Schengen se ferme en raison d'un afflux d'hommes et de femmes qui fuient la barbarie de leur pays.
Ça peut durer combien de temps ?
La liberté de circuler à l'intérieur de Schengen est un droit. Donc pas question d'empêcher ce droit. La fermeture des frontières doit être exceptionnelle et provisoire : elle ne doit pas durer plus de 2 mois.

Que se passe-t-il en Grèce ?
« Non ! » C’est la réponse du peuple grec au nouveau plan proposé par l’Union européenne pour aider la Grèce à payer sa dette. Que va-t-il se passer ? La Grèce va-t-elle sortir de la zone euro ? Ou va-t-elle trouver un nouvel accord avec les pays de l’Union européenne ?
Pourquoi les Grecs ont-ils voté « non » ?
Le dimanche 5 juillet, le Premier ministre grec, Alexis Tsipras, et son gouvernement ont organisé un référendumpour demander au peuple grec s'ils devaient ou non accepter le plan d'aide proposé par l'Europe. Ce plan aurait pour objectif d'aider le pays à payer sa dette (tout l'argent que la Grèce doit aux autres pays d'Europe).
Mais ce plan demande aux Grecs de faire de nombreux sacrifices : travailler jusqu'à 67 ans (au lieu de 62), payer plus d'impôts… Et, comme depuis des années les Grecs font déjà des efforts, ils ont décidé que cela suffisait et ont refusé ce plan d'aide qui ressemble surtout à un nouveau plan d'austérité.
 Et si la Grèce sortait de la zone euro ?
Les spécialistes en économie ne sont pas tous d'accord. Certains pensent que la Grèce serait encore plus pauvre. D'autres que c'est la seule solution pour que le pays puisse aller mieux un jour. Mais la plupart ont surtout peur que la Grèce soit suivie par d'autres pays, qui décideraient ou qui seraient obligés, à leur tour, de quitter la zone euro. Ce serait alors une situation très compliquée pour l'Union européenne.
 Alors, que peut-il se passer ?
Deux principaux scénarios sont possibles : la Grèce sort de la zone euro, ou elle trouve un nouvel accord avec l'Europe. Dans tous les cas, la décision doit se prendre rapidement car les dettes de la Grèce sont très importantes (plusieurs milliards d'euros).
L'Europe a demandé à la Grèce de prendre une décision ou de trouver une solution avant le dimanche 12 juillet.
 Vers une solution…
Le mercredi 8 juillet, le gouvernement grec a demandé une nouvelle aide à l'Union européenne. Il promet de faire des réformes et le plus d'économies possibles pour payer ses dettes, et rester dans la zone euro.
Mais ces efforts seront-ils suffisants ? La Grèce sera-t-elle vraiment capable de payer un jour ses dettes ?


Attaque raciste aux États-Unis
Mercredi dernier, le 17 juin, un jeune américain blanc a assassiné 9 américains noirs dans une église aux États-Unis. Ce drame révèle deux graves problèmes de la société américaine : le racisme et les armes à feu.
Le mercredi 17 juin, à Charleston, l'église Emanuel était ouverte le soir pour un groupe d'étude de la Bible. Dans cette église fréquentée par les habitants noirs de la ville, un jeune homme blanc de 21 ans, Dylann Roof, s'était assis avec les autres participants. Il avait caché une arme à feu sur lui. Au bout d'une heure, il s'est levé et a assassiné 9 personnes, avant de s'enfuir. Arrêté le lendemain, il a avoué avoir commis ce crime dans le but d'attiser la haine entre les Noirs et les Blancs. C'est bien un crime raciste.
Une histoire marquée par le racisme
Le racisme est très présent dans l'histoire des États-Unis, notamment de la ville de Charleston où ce crime a eu lieu. La ville de Charleston est un port qui s'est enrichi au 18e siècle grâce à la traite des Noirs et à l'esclavage. À Charleston, Dylann Roof a attaqué une église qui est un symbole. Elle a été fondée par des esclaves et elle a toujours lutté pour les droits des Américains noirs. En 1962, elle a accueilli un héros de cette lutte non-violente : Martin Luther King.
Aux États-Unis, il est facile d'acheter une arme à feu
Dylann Roof n'a eu aucun problème à se procurer une arme pour commettre ce crime. Dans l'État de Caroline du Sud, la région des États-Unis où se trouve Charleston, toute personne majeure peut acheter une arme à feu et, pour certains fusils (carabine pour la chasse), il n'y a pas de limite d'âge ! Les Américains sont divisés sur la question des armes à feu. Certains disent que c'est un droit des citoyens américains de pouvoir être armé. D'autres constatent que les armes servent dans des assassinats ou dans des tueries comme celle de Charleston. Ils demandent un contrôle beaucoup plus sévère.
Le contrôle des armes à feu, le racisme : ces deux questions seront débattues lors de la campagne pour l'élection présidentielle des États-Unis en 2016.


La FIFA éclaboussée par un scandale
La Fédération internationale de football association (FIFA) vient de connaître l’un des plus gros scandales de son histoire. Quatorze dirigeants sont accusés d’avoir touché de l’argent illégalement.

Quatre jours après sa réélection comme président de la FIFA, Joseph Blatter a finalement présenté sa démission, le mardi 4 juin. L'enquête se resserre autour de lui : l'un de ses très proches collaborateurs est soupçonné par la justice américaine. Par ailleurs, il estime que le scandale lui a fait perdre le soutien d'une partie du monde du football.
C'est quoi, la FIFA ?
La FIFA, basée à Zurich, en Suisse, est une association internationale qui regroupe 209 pays. Elle s'occupe à la fois de l'organisation des rencontres entre équipes de football professionnelles, comme la Coupe du monde, mais aussi de la promotion et du développement de ce sport à travers le monde.
Que s'est-il passé mercredi ?
Mercredi dernier, deux événements sont venus bousculer la grande réunion annuelle de la FIFA, à Zurich, à laquelle assistaient les dirigeants de la fédération. Sept d'entre eux ont été arrêtés, tandis que le siège de l'association lui-même a été perquisitionné.
Que leur reproche-t-on ?
La justice des États-Unis, qui est à l'origine de cette enquête, soupçonne en tout 14 dirigeants de la FIFA. Elle leur reproche des faits de corruption, sur une période de 25 années. C'est-à-dire d'avoir gagné de l'argent de façon malhonnête. Par exemple, certains membres de la Fédération auraient accepté 10 millions de la part de l'Afrique du sud pour organiser La Coupe du Monde 2010 dans leur pays. En tout, plusieurs millions d'eurosauraient été reçus en pots-de-vin. Une accusation très grave.
Et maintenant ?
Ce scandale est intervenu à la veille de l'élection du président de la FIFA. Jospeh Blatter, qui est à la tête de l'association depuis 1998, n'est pas directement impliqué dans l'affaire. Mais certains, même des proches, considèrent qu'il ne pouvait pas ignorer ce qui se passait et qu'il ne doit pas être réélu. Cependant, nombreux sont ceux qui le soutiennent encore et qui pourraient lui offrir un 5e mandat de président.


Cuba s'ouvre au monde
Les États-Unis et Cuba, fâchés depuis 54 ans, tentent de se réconcilier depuis quelques mois. Ce rapprochement historique pourrait offrir un nouvel avenir à Cuba : l’île, qui vivait repliée sur elle-même, va s’ouvrir au monde et pouvoir faire du commerce avec les autres pays. C’est pourquoi François Hollande, accompagné de plusieurs chefs d’entreprise, vient de rendre visite au président cubain.
Pierre Rigoulot (D.R.)
Pour comprendre ce qui se passe à Cuba, 1jour1actu a interviewé Pierre Rigoulot, un chercheur spécialisé dans l'histoire du mouvement communiste, et l'auteur du livre La Véritable histoire d'Ernesto Guevara (Larousse, 2010).
1jour1actu : Pourquoi Cuba et les États-Unis se réconcilient-ils maintenant ?
Pierre Rigoulot : D'abord parce que le pape a écrit au président américain, Barack Obama, et au président cubain, Raúl Castro, pour leur demander de se réconcilier. Et puis Obama a envie de laisser une trace positive dans l'histoire : il restera le président américain qui s'est rapproché de Cuba après 54 ans de brouille.
1jour1actu : Qu'est-ce que ce rapprochement va apporter aux deux pays ?
P. R. : Chacun a des intérêts différents. Les États-Unis espèrent se développer économiquement à Cuba, y installer des entreprises, par exemple. Quant à Cuba, il pense à l'avenir : jusqu'à présent, le Venezuela l'aidait beaucoup. Mais aujourd'hui, ce pays connaît des difficultés économiques, et cette aide pourrait prendre fin. Donc, Cuba a tout intérêt à s'ouvrir et à se rapprocher des États-Unis.
1jour1actu : Pourquoi les deux pays avaient-ils rompu leurs relations en 1961 ?
P. R. : Dans les années 1950, des sociétés américaines étaient installées sur l'île et y exploitaient les cannes à sucre, les bananiers… Quand Fidel Castro a pris le pouvoir en 1959, il a décidé que les entreprises américaines de l'île deviendraient propriétés de l'État cubain. Et il a signé des accords économiques avec la Russie, qui était à l'époque le grand ennemi des États-Unis. Tout cela n'a pas du tout plu aux Américains, qui ont décidé delancer un embargo sur Cuba.
 1jour1actu : Quelle a été la conséquence de cette rupture ?
P. R. : La mise en place de l'embargo ! Il a empêché de nombreuses entreprises américaines de vendre leurs produits à Cuba. Les Cubains ont été privés de beaucoup de choses : de produits alimentaires, de voitures, de médicaments… Cette rupture a aggravé la situation économique dans l'île.
 1jour1actu : Comment les Cubains ont-ils vécu pendant ces 50 années d'embargo ?
P. R. : Ils ont connu, et connaissent encore, des problèmes d'argent. Leur vie est pauvre et compliquée. La majorité des logements sont vieux, et si un Cubain veut changer d'habitation, il doit demander une autorisation.Cuba est un État communiste : il interdit le profit personnel. Il est impossible de déménager pour aller gagner plus d'argent ailleurs. Les Cubains vivent sous surveillance : ils ne peuvent lire que les journaux de l'île, dont les infos sont contrôlées par l'État, ils ne reçoivent pas les journaux étrangers, n'ont quasiment pas accès à Internet et ne peuvent pas se déplacer comme ils le veulent.
Mais les Cubains sont très fiers de certaines choses : leur système de santé et leur système d'éducation, qui sont gratuits.
 1jour1actu : Qu'est-ce que ce rapprochement va changer dans la vie des Cubains ?
P. R. : D'abord, il va attirer des entreprises étrangères, dont des entreprises françaises, et développer encore plus le tourisme. Cela va créer des emplois, rapporter de l'argent à Cuba et l'obliger à faire des travaux pouraméliorer ses routes, par exemple. Les Cubains vont être moins coupés du monde. Mais même si les Cubains rêvent d'une vie meilleure, ils aiment beaucoup leur île. Je ne pense pas qu'ils soient prêts à changer complètement de vie du jour au lendemain. Leur ouverture au monde va prendre un peu de temps. À moins que la nouvelle génération s'impatiente !


La Grèce a voté le changement
Depuis 2010, la Grèce subit une grave crise économique : beaucoup de Grecs sont au chômage, de nombreuses entreprises sont en faillite et la misère s’est installée dans le pays… Pour essayer d’arranger la situation, le gouvernement précédent avait pris des mesures d’austérité, des mesures extrêmement sévères, qui ont poussé les Grecs à renoncer à beaucoup de choses (leurs impôts ont augmenté, leurs salaires ont été réduits…). Mais les résultats attendus n’arrivant pas, les Grecs en ont eu assez. Ils ont donc voté dimanche pour une politique anti-austérité : Syriza, un parti d’extrême gauche.
Une victoire historique
C'est la première fois qu'un parti d'extrême gauche accède au pouvoir, en Europe. Un parti d'extrême gauche, c'est un parti qui veut une égalité sociale pour tous les citoyens : plus de riches ni de pauvres ! Jusqu'à présent aucun parti d'extrême gauche n'avait été élu en Europe, parce que la politique basée sur l'égalité totale fait peur à de nombreuses personnes, qui craignent de perdre les biens qu'elles ont gagnés en travaillant. Mais aujourd'hui, beaucoup de Grecs n'ont plus rien à perdre. 
 Un nouveau Premier ministre grec
La victoire de Syriza a permis à son leader, Alexis Tsipras, d'accéder au poste de Premier ministre. Il devient ainsi le chef du gouvernement grec ! Il va pouvoir changer la politique menée jusqu'ici dans le pays ; il veut abandonner les mesures d'austérité pour que les Grecs aient plus d'argent et puissent vivre mieux.
 Ce qui va changer
La première chose qui change, c'est l'état d'esprit des Grecs. Avec l'arrivée de Syriza au pouvoir, ils reprennent espoir en l'avenir. C'est très important, pour un pays, d'avoir un peuple qui a un bon moral : il consomme plus, et l'argent qu'il dépense relance l'économie.
Mais depuis plusieurs années, la Grèce n'a plus d'argent dans ses caisses, elle a dû emprunter à la banque de l'Union européenne (l'ensemble des pays d'Europe), et elle s'est endettée. Comme la Grèce n'avait pas les moyens de rembourser l'argent prêté, sa dette a augmenté au fil des années. Aujourd'hui, elle s'élève à 300 milliards d'euros ! Une somme beaucoup trop importante pour être remboursée. Syriza demande donc que les deux tiers de la dette soient annulés. Mais, pour le moment, l'Union européenne prévoit juste de lui laisser plus de temps pour rembourser sa dette. La Grèce pourra-t-elle sortir de la crise économique, avec une dette si importante ? Syriza pourra-t-il vraiment améliorer la vie des Grecs ? Leur espoir ne sera-t-il pas déçu ?



Les Ukrainiens votent pour l'Europe et pour la paix
Dans ce pays qui se trouve entre l’Union européenne et la Russie, la majorité des Ukrainiens a voté pour se rapprocher de l’Europe et pour la paix.

Dimanche 26 octobre, les Ukrainiens ont élu leurs députés: ils ont préféré les partis qui veulent développer un rapprochement entre l'Ukraine et l'Union européenne, plutôt que les partis qui veulent conserver une relation forte avec la Russie.
Pendant plusieurs années, même si l'Ukraine était un pays indépendant, elle était sous l'influence de la Russie. Mais l'année dernière, après les grandes manifestations sur la place Maïdan à Kiev, les Ukrainiens ont chassé leur président Viktor Ianoukovitch qui était ami de la Russie. Les manifestants réclamaient davantage de libertés et ils voulaient que leur pays rejoigne l'Union européenne. Mais tous les Ukrainiens ne sont pas d'accord. Dans les régions de l'Est, près des frontières de la Russie, des habitants ont réclamé leur indépendance. Ils sont soutenus par la Russie. Il y a eu de violents combats et des morts. Cette guerre a beaucoup affaibli l'économie de l'Ukraine.
Les Ukrainiens ont montré ce qu'ils attendent maintenant: la paix avec leur puissant pays voisin, la Russie, mais sans être sous son influence. C'est pourquoi ils ont voté pour se rapprocher de L'Union européenne.



[bookmark: _GoBack]C’est quoi, la saga « Star Wars » ?
Le 7e épisode de Star Wars sort dans les salles le 16 décembre ! Depuis combien de temps la saga existe-t-elle ? Comment fabrique-t-on un sabre laser ? Les p’tits journalistes de France Info junior ont posé toutes leurs questions à deux spécialistes de Star Wars.

Tu es fan de Star Wars ? Tes parents ou tes grands-parents le sont peut-être aussi ! Normal, sept films Star Warsont été réalisés depuis 1977 et ont conquis tous les âges.
Humains, monstres, robots… Les six premiers films, du réalisateur George Lucas, racontent la guerre des chevaliers Jedi contre les Sith, « il y a bien longtemps, dans une galaxie lointaine… », comme il est rappelé au début de chaque film. Les Sith sont « du côté obscur de la Force », comme le célèbre Dark Vador, un ancien Jedi.
Des millions de spectateurs
Depuis ses débuts, il y a plus de quarante ans, la saga connaît un immense succès. Chaque sortie d'un nouveauStar Wars est un véritable événement. À ce jour, dans le monde entier, plusieurs centaines de millions de personnes ont vu les six premiers films. En France, ils sont 35 millions à avoir vu tous les épisodes de Star Wars, c'est-à-dire plus d'1 Français sur 2 !
Des milliards de bénéfice
DVD, produits dérivés… En plus des entrées de cinéma, depuis ses débuts sur les écrans, Star Wars a accumuléplus de 11 milliards d'euros. Pour Noël prochain, les fameux sabres laser font partie des trois jouets les plus demandés par les enfants. En général, la vente de tous les jouets Star Wars est un succès, comme le sera sûrement « BB-8 », le petit robot en forme de boule, de l'épisode 7.

